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a demandé à ton* le» chefs de corps d» lai soumettre 
leurs rues personnelles à oe sujet dans m rapport qui 
devra lai parvenir a» pins tard la 10 jauviar. 

La général André, inquiet d* Fétat •"«•prit de la 
garnison de Paris .mis e a hunier» par l ' a v a l t i emsnt 
du commandant Cuignet, songe sans douta à faire ro 
uir à Paris las régiments qu'il estime plaa sûrs, «4 
à se constituer une aorte da garda prétorien»». 

•a» . — 

LA LO/ $(//? LES ASSOCIATIONS 
Vu c o m i t é d e a a l u t p u b l i c 

Paria, 3 janvier. — Les délégués du groupe de 
gauche nommés il y a deux mois pour s'occuper de 
1" loi sur les associations se sont réunis aujourd'hui 

r>ur délibérer an sujet de r" élection du bureau de la 
hambre, oa qui démontre que ce groupe n'est point 

é iu pour un unique objet et qu'il constitue un vérita
ble comité de salut public. 

Boas l'inspiration de ce comité, une active campa
gne est ouverte en ce moment dans le monde parle
mentaire en faveur de la candidature de M. Biis-
aon. 

Paral lè lement , les ministériels combattent de 
tout leur pouvoir la candidature à la questure de H . 
Lechevallier, questeur sortant, qui a toujours voté 
contre le ministère. 

Il est de tradition que les progressistes et les ra
dicaux se partagent les trois sièges de questeur. 
L'initiative des ministériels marque donc un nouveau 
progrès dans la voie d'intolérance où ils marchent 
depuis si longtemps déjà. 

A noter que cette intolérance ne s'exerce qu'à l'é
gard d'uw siège de questeur qni comporte une indem
ni té et des avantage* matériels considérables. 

Pour los eharges de vice-président e t de secrétaire 
qui ne comportent que des charges, et des honneurs, 
la majorité se montre plus coulante. I l est vraisem
blable que la politique a moins à voir que l' intérêt 
porscnnel dans la campagne menée contre M. Leche-
vailior. 

LA GÏÏEHRE DANS LE ^ D DE L'^RIQUE 
S i t u a t i o n d é m e a p é r é e d e s A n o i a l s a u C a p 

La Cap, 3 janvier. — La situation est très grave dans 
la colonie du Cap. On croit que c'est principalement le 
manque d'armes qui a empêché jusqu'ici les Hollandais 
de se joindre aux envahisseurs ; niais, dans plusieurs lo-
aaUtéa, des chevaux ont été oaTerta à ces derniers, en mê
me temps que des renseignements. 

La situation actuelle est la suivante : Kuruman n'est 
pas encore investi, mais il le sera sans doute bientôt ; le 
district de (Jriqualand-Uuest est euvahi ; de petits déta
chements boers se dirigent vers le sud, dans la direction 
de Prieeka, dans le but de coopéror avec le commando 
d'Herzog dont plusieurs fractions avancées se trouvent 
daas le voisinage d«j r'raserbuig. 

Dans la partie centrale de la colonie du Cap, les Boers 
•nt atteint nu pont voisin de UraaifRainet ; à l'Est, 
l'avant garde boer est près de Maraisburg, à environ 25 
milles au nord de Craddock. 

lie Congrès de W orcester a provonué uns vive agita
tion, et un giand nombre de pei sonnes, habitant le pays 
depuis de longues années et qu'on ne peut pas considérer 
somme des alarmistes, envisagent vn soulèvement des 
Hollandais comme très probable et estiment que l'envoi 
de renforts importante s impose. 

C o m n i u u i c a t l o u N c o u p é e s 
C'arnavon, 2 janvier. — Les Boers se sont emparés du 

courrier qui devait arriver le 30, et ont détruit les dépê
cha». Les communications avec Fraseburg sont interrom
pues. Un fort commando boer s'avance contre cette ville. 

L ' é t a t d e Nlèsre 
lie Cap, 3 janvier. — L'état de siège a été proclamé 

dans las districts de Praseburg, Prince Albert, Worcester, 
Cères et Sutherland. 

Lea exeèa <!«•» tn f f l a is a Johannesburg; 
Londres, 3 janvier. — On télégraphie de Pretoria su 

• Morning Post » que plusieurs étrangers, qui avaient 
pris part à une attaque contre les avant-postes anglais 
après avoir prêté serment de neutralité, ont été pendus 
hier à Johannesburg. 
H é o c r u p i i a i i o n î le J a K C e r s f o n t e l n p a r l e n B o e r a 

Londres, 3 janvier. — On télégraphie du Cap que les 
Boei s ont réoccupé Jaggersfontein que les Anglais avaient 
quitté le jour de Noël. 

A u t o u r d e L a d y s m l t h 
Londres, 3 janvier. — D'après un télégramme de Dur

ban au i Standard », des Boers en armes sont toujours 
dans ls voisinage de Ladysmith. Des éclaireurs anglais, 
rencontrés à Umbulwana, ont dû tourner bride. 

A t r o c i t é * b r i t a n n i q u e s 
Londres, 3 janvier. — Une dépêche du Cap annonce que 

l'arrestation de M. de Jough. directeur du • Worcester 
Advertiser > a causé un grand mécontentement dans la 
district. .. 

M. de Jough est poursuivi pour avoir publié ls récit de 
plusieurs atrocités commises par les soldats anglais. 11 a 
raconté notamment que les Brabant's Horses avaient fait 
sauter une ferme à 1 aide de dynamite, après y avoir en
fermé des femmes et des enfants, et qu'ils avaient outrafré 
uns jeune femme accouchée deux jours auparavant, après 
avoir, en sa présence, assommé ls nouveau-né. 

La maison ds M. de Jough est maintenant gardée nuit 
et jour par un pin net de soldats. On craint que las Austra
liens, attaqués récemment par le « Worcester Advertiser », 
ne viennent pilier et incendier la maison du directeur de 
ce journal. Sans son emprisonnement, les soldats colo
niaux dont il a dévoilé les méfaits, l'auraient déjà massa
cré ; plusieurs fois ils ont envahi les locaur où ik croyaient 
la trouver. 

•a> 

LA RÉCEPTION DE LORD ROBERTS1 LONDRES 
Londres, 3 janvier. — Lord Roberts, venant de 

Southampton, est arrivé à une heure un quart en 
gare de Baddingdou. 

I l a é t é reçu, sur le quai, par l e prince de Galles, 
le duc d'York, entourés de personnages officiels. L e 
gros public avait é té exclu de la gare. On avait t o u t 
f-it pour donner à cette arrivée du généralissime, un 
caractère de solennité triomphale. La musique a joua 
l'hymne national, le • Good Bave t h e Queen » e t 
aussitôt après l'air Se* the conquéring-Rohéro-Comes 
(Voyes : le héros conquérant arrivej. Le prince de 
Galles a fait , à Lord Roberts , un accueil en consé
quence. Tandis que tous les personnages présents se 
pressaient autour du héros, celui-ci a passé en revue 
la garde d'honneur. Le prince de Galles l'accompa
gnai t . 

A la uartsavde l a gare, i l est monte , avec Lady B e -
berts, dans an landau royal, traîné par six chevaux 
et escorté Bar la Lias Gaaras. 

Lard Roberts suivait dans «ne voiture de gala, en
touré de hussards e t de cavaliers Afghani . Il avait , 
à ses votés, le représentant» da la Raine . L e déploie 
ment de troupes éta i t énorme. 16.000 hommes fai
saient l a haie de la gare an Buckingham Palace . 
Le brouillard était assea dense, e t la foule, moins 
compact» que l'on na s'y at tendai t . El le a acclama 
de généralissime avec une conviction un peu refroi
die , semble-t-fj, par les derniers événements . Sur 
tout le parcours les nuisons é ta ient pavoisées. 

Au Bnckindbam Pf lace , un dîner de 70 couverts 
a é té servi. Jusqu'ici on ne signale aucun mordent. 
L'enthousiasme étai t moins grand pour le retour dea 
volontaires. 

s» 

J L A ( . I E R R E l>E < I I I \ E 

Un a c c o r d r u s s o - c h i n o i s 

La correspondant du • Times > à Pékin, télégraphiant 
le 31 décembre, dit qu'un accord a été conclu entre la 
Russie et la Chine au sujet de l'occupation militaire, rar 
la Russie, de la province de Feog Tien IMandchourie) et 
de la reprise de l'administration civile par les Cliinois, 
sous la protection de la Russie. 

t e s n é g o c i a t i o n s 
On télégraphie de Pékin que dans une réunion des am

bassadeurs il a été décidé de, ne répondre à aucune des 
questions du gouvernement chinois concernant les de
mande* des puissances jusqu'à ce que les plénipotentiaire,! 
aient signé la note des puissances. 

On télégraphie de Pékin : Les ambassadeurs vont de
mander à Li-Hung-Chang et au prince Ching de signer 
immédiatement la note des puissances, en attendant ils 
vont préparer un mémorandum dans lequel ils explique
ront de quelle façon doivent être mises à exécution les 
mesures réclamées. 

Une nouvelle réunion des ambassadeurs doit avoir lieu 
aujourd'hui même. 

Les plénipotentiaires chinois ont demandé au maréchal 
de Wafdersee d'arrêter les expéditions militaires. Le maré
chal Waldersee n'a pas encore répondu. 
T o u t e » l e s e x p é d i t i o n s m i l i t a i r e s s u s p e n d u e s 

Londres, 3 janvier. — Le « Daily Mail » publie la dé
pêche suivante de Pékin, 1er janvier : « Toutes les expé
ditions militaires sont suspendues. Néanmoins, certaines 
villes resteront occupées par les alliés tant que l'autorité 
chinoise ne sera pas rétablie entièrement ; autrement des 
massacres auraient lieu. » 

N o t e p e s s i m i s t e 
Londres, 3 janvier. — On mande de Pékin au a Morning-

Post », le 1er janvier : 
• Il n'est pas douteux que la réputation des nations 

chrétiennes a été»compromiae, aux yeux des Chinois, par 
les incidents récents. Les ministres sont arrivés à s'enten
dre, mais il n'en est pas de même des commandants mili
taires. Les Français et les Américains ont adopté une ligne 
de conduite indépendante. Les Russes sont innetifs. Les 
Anglais désapprouvent presque tout ce qui a été fait. Lee 
Allemands prennent des mesures extrêmes, et les Japonais 
se montrent indifférents eu ce qui concerne les chrétiens. 
L'anarchie règne dans le district et la région qui est, tout à 
la fois, en état ds guerre et 3e paix. > 

_ _ , — a» • 

LA QUESTION DE TERRE-NEUVE 
Londres, 3 janvier. — Le c o n e s p o n d i n t à Paris du 

• \TorningPost » se déclare autorisé, abondant ainsi, 
— est-ce simple hasard ? — dans te sens d'une infor
mation analogue publiée hier par le < Figaro », à 
déclarer que le gouvernement français serait tout dis
posé à régler définitivement la question si dél icate 
du « French Shore » par un compromis aree l'An
gleterre, dont la cession à la France de 1& Gambie 
britannique serait la clause essentiel le . 

D'autre part, la presse anglaise publie la nouvel le 
d'une soulèvement général des indigènes de la Gam
bie britannique. Ce pays est situé entre deux terri
toires français, le Sénégal e t la Casamance, i l compte 
environ 14.000 habitants . 

Le correspondant de la • Presse » à Londres, té lé
phone à ce journal qu'ia n'a pu obtenir confirmation 
du trai té anglo-français relatif à Terre-Neuve. 

des personnes de leur connaissance en droit 
de se faire inscrire sur les listes électorales et 
qn ont jusqu'ici négligé cette émnnalité. 

N . B . — Le secrétariat de IV Union Sociale 
et Patriotique a est ouvert tous les jours de 
huit heures à midi et de deux heures à sept 
heures du soir. (Le dimanche de neuf heures 
à midi.) 

NOS FEUILLETONS 
Nous commencerons prochainement 

la publication de 

PÈRE INCONNU 
Par Pierre S A L E S 

LES PARFUMS A LA MODE 
Les savons Bruyère de Bretagne et Panoramique, cas 

Victor Vaissier vient de créer par un procédé spécial, 
renferment certaines infusions laiteuses et l'extrait concen
tré d'une fleur exotique fraîche. Ces savons sont les plus 
recherchés et aussi les plus délicieux pour les soins de la 
toilette, à cause de leurs puissants parfums, et pour la 
radieuse beauté qu'ils donnent au teint. 

Exposition de 1900, Classe 8? (Produits hygiéniques) : 
hors concours. 

(jVorAue locale 

l _ A f Sfhf*)ant mtT I S / I A W S 
l ' o e f a u s s e n o u v e l l e 

Paris 3 janvier. — U n e nouvel le bien américaine 
veaait , paraît-i l , ce mat in , de Chicago. M. Nicolas 
Tesla, éminent électricien, qui, depuis quinze jours, 
cherchait à ouvrir des communications avec Mars, 
avait reçu ce t t e nui t un message de ce t t e planè
t e . 

Dans ce message, les nombres): un , dieux, trois , 
é ta ient donnés, ce qui laissait à supposer que les ha
bitants de Mars comptaient eomme nous. 

Grand émoi parmi les astronomes e t chercheurs d'é
toi les 1 

M. Freycinet , secrétaire de la direction de l'Ob
servatoire, a coupé les ailes à ce canard. L a direc
t ion n'a rien reçu de Chicago 1 

Comme Mars' est actuel lement à l a mode, il f au t 
s'attendre à d'autres nouvelles aussi sensationnelles 
e t aussi fausses. 

L A P I ' B L I f l T É 
Voua êtes fabricant oa commerçant ? Vous êtes cour

tier oa représentant ds maisons sérieuses Vous fabri
quas ou vous vendez de bons et de beaux articles à use 
prix avantageux ? 

Comment voulez-vous que la public la sache, si voua us 
ls lui dites oas ? Et quel movenplus sûr da ls lui dira, 

it dans qu» de le répéter fréqn un journal lu 

UNION S0C1ALE& PATRIOTIQUE 
AVIS. — La période d'inscription sur les 

listes électorales est ouverte depuis le 2 jan
vier et sera close le 4 février prochain à minuit. 
Ces inscriptions se font à la Mairie, bureau des 
élections, (entrée rue Neuve* n. 3), tous les 
jours de 9 heures à midi et de 2 heures à 6 
heures du soir. 

L'a Union Sociale et Patriotique • invite 
ses amis à faire connaître au siège de l'associa
tion, café Pandore, 28, rue Pauvrée, les noms 

U N E T E N T A T I V E D E V O L A LA M A I R I E . — 
U n e audacieuse tentat ive de vol a é té commise jeu
di, entre une heure et deux heures de l'après-midi, à 
la Mairie. E n venant à son bureau, M. Bellon, ins
pecteur du travail , n'a pas été peu surpris de s'aper
cevoir que la serrure avait é t é forcée e t la poignée ar
rachée. Le malfaiteur n'avait toutefois pas réu-si 
à pénétrer dans le bureau. Il y a quelque temps, une 
semblable tentative a été commise à la Mairie d.ma 
le bureau d'un chef de service. 

A P R O P O S D E L'HOMME C O U P E E N MOR
C E A U X . — La photographie de l'homme coupé en 
morceaux à Paris vient d'être envoyée dans de nom
breuses communes de France. A Roubaix, c e t t e pho
tographie a é t é déposée au-bureau de la sûreté. 

D A N S L ' E N S E I G N E M E N T . — M. Bonnaric, di
recteur départemental de l'enseignement primaire, 
par let tre en date du 31 décembre, a délégué, à partir 
du 1er janvier, à t i tre de stagiaire, dans les fonctions 
d'institutrice adjointe, en remplacement de Mlle 
I le l le , de l'école de la rue $e*"int-Antoine,Mme Rivart-
Descarpen tries. 

L E S F U N E R A I L L E S D ' U N S A P E U R - P O M P I E R 
— Jeudi après-midi, à trois heures, ont e u l ieu, 
ou l'église Saint-Martin, les funérailles du sapeur-
p impier Arthur Bulcourt, décédé à l'âge de 45 ans. 
U n e section en armes de la compagnie, sons le com
mandement du sergent-major Pardoen, rendi i t les 
honneurs. Dans la nombreuse assistance, on remar
quait M.-le capitaine Hubert , commandant la compa
gnie , entouré de ses officiers e t de nombreux pom
piers. 

A U t C E R C L E P O L Y G L O T T E » . — Vendredi 
soir, à huit heures et demie, conférence anglaise par 
un membre du cercle . Le sujet traité sera : un tour 
en Bavière. 

A L'ABATTOIR. — En décembre dernier, il a é té 
t u é à l'Abattoir de Roubaix, 496 bœufs , vaches et 
taureaux, 957 moutons , 614 porcs, 80 chevaux . 

Il a é té sai>i en total i té , pour tuberculose, 2 vaches 
valeur 600 francs ; en partie pour tuberculose, 3 va
ches valant 200 francs c i un boeuf valant 100 francs. 

A LA SOCIETE D B S S A U V E T E U R S D U N O R D . 
— La réunion trimestrielle de la section roubaisien-
ne aura lieu au «Café v*andore», le dimanche 6 jan
vier, à six heures du soir. 

Ordre du jour : règlement des cotisations ; propo
sit ions diverses e t des plus importantes en vue de 
la nomination d'un président. 

L E D R A M E D E LA R U E H E I L M A N N . — Nous 
avons fait prendre, dans la journée de jeudi , des nou
velles des deux victimes d a drame au couteau de la 
rue Hei lmann, loe frères. Devi l le , qui sont en traite
ment à l 'Hôtel-Dieu. L'un d'eux, Léon, ainsi que nous 
l'avons dit , est complètement hors de danger. Quant 
à son frère Emile , qui** é té très gr ièvement a t t e in t , 
il reste dans un état stationnaire. 

D A N S LA P O L I C E . — Les brigadiers de police 
nouvel lement promus sont affectés : l e brigadier L ié -
nart au premier arrondissement, le brigadier Cochez 
au 4e. 1 

U N E F E M M E Q U I T E N T E D E S E D O N N E R 
LA MORT. — U n e tragique tentat ive de suicide 
s'est déroulée, mercredi soir, dans le quartier du Cul-
de-Fôur . . J 

L'infortunée est une t isserands, Louise Bertrand, 
âgée de 44 ans, qui habite en garni chea M. Emi le 
Voedt , à l'angle des rues Turgot e t de la Prospérité . 
Mercredi soir, vers sept heures, ayant décidé d'en 
Unir avec la vie à la suite de chagrins int imes , e l le 
envoya sa pet i te fille chez une voisine .Elle bourra 
alors un réchaud de bois mouillé et y mit la feu. P u i s 
la malheureuse, se plaçant au dessus du foyer, respira 
la fumée à pleins poumons. 

Mais avant que ne commença l'asphixie, l es vête
ments de Louise Bertrand prirent feu an contact de 
la flamme. Elle allait périr quand l'ami de Louise 
Bertrand survint tost-à-coup. Il trouva la malheu
reuse entourée de flammes. Par bonheur, i l réussit à 
éteindre le feu avec l'aide des gens de la maison qui 
avaient é té att irés par le bruit . 

U n docteur, mandé en toute h â t e , a constaté des 
brûlures assez graves à la hanche droite . I l Ta fait 
admettre dans l a soirée à l 'Hote l -Dieu. 

U N E C H U T E D A N S LA R U E . — U n flleur, Aty 
thur Dcsurmont, âgé de 34 ans, demeurant rue de 
Boaurewart, regagnait aoa domicile quand, passant 
rue Marc-Séguin, il buta sur le bord d o trottoir e t 
tombal star la chaussée. Dana sa canta , i l s'est fai t 
une blessure à la tempe gauche. Après avoir reçu lea 
soins de M . le docteur Debochy, il a é t é admis à 
l 'Hôtel -Dieu. 

P O R T D ' A R M E P R O H I B E E . — Dans la soirée 
de mercredi, u a employé, Albert Flocquin, âgé de 90 
ans, demeurant rue du Chemin-de-Fer, 8, se trouvant 
sur la Grande-Place après avoir bu plus que de rai
son, a souffleté un commissionnaire public .Conduit 
an dépôt central , il a é t é trouvé en possession d'un 
coup de poing américain. U n rapport a é t é rédigé à 
sa charge pour port d'arme prohibée. 

LA F R A U D E . — Jeudi matin à trois heures e t 
demie, les agents de police Averbecke e t Carrette 
é ta ient de patrouille. E n passant boulevard de M e t z , 
ils rencontrèrent un individu, porteur d'un sac, qui,a 
leur vue , prit la fuite en abandonnant son but in . 

Le sac renfermait 50 kilos de café vert de prove
nance étrangère. 

L E S A C C I D E N T S D U T R A V A I L . — A u peigna-
ge do l'Epeule, l'un des hommes de peine, s'est contu
sionné le côté droit e n tombant . M. le docteur Le-
pers, qui a examiné l'ouvrier, Pierre Bayons, âgé de 
49 ans, rue Cugnot, lui a ordonné vingt jours de re
pos . 

— U n électricien, Joseph Carlier, âgé do 29 ans, 
demeurant rue de Mouvaux, 32, à Tourcoing, oc
cupé dans le t issage de M. F . W a t t e l , fabricant, 
s'est blessé au genou gauche en tombant . I l devra, 
d'après l'avis de M. le docteur Lherbier, subir dix 
jours de repos. 

— Au tissage de M M . Prouvost frères e t Baron
ne, l'un des ouvriers, Jean-Bapt i s te Parent , âgé de 
47 ans, demeurant rue Dagucsseau, s'est blessé pon
dant son travail. M. le docteur Delecœuil lerie , qui 
a examiné l'ouvrier, lui a prescrit hui t jours de re
pos. 

— U n meunier au service de MM. Jonvi l l e frères, 
minotiers, a é t é blessé au pied par la chute d'une 
barre de fer. L'ouvrier, Xavier Leleu, âgé de 52 
ans, demeurant rue de Galilée, a é t é l'objet des soins 
de M. le docteur Delecœuil lerie , qui lui a ordonné un 
mois de repos. 

— Au peignage de MM. Alfred M o t t e et Cie, l'un 
des lisseurs, Arthur Brelle , âgé de 31 ans, demeu
rent rue des Trois-Pierres, à Tourcoing, s'est contu
sionne le pied gauche. S ix jours de repos lui ont é t é 
prescrits par M. le docteur Leplat . 

— Dans le môme établ issement, Edmond Delhou-
tre, aide-monteur, âgé de 18 ans, demeurant rue du 
Pi le , a é té brûlé au poignet droit par du plomb en 
fusion. M. le docteur Rousseau, lui a ordonné v ingt 
jours de repos. 

— A la filature de coton de MM. E t i e n n e Mot to 
e t Cie, un journalier, Emile Hnbeau , âgé de 18 ans, 
demeurant à Wattre los , a é té blessé au médius de 
la main ganche, e t à l'annulaire de la main droite 
e n prenant des bobines dans une caisse. M. le doc
teur Leplat , lui a prescrit cinq jours de repos. 

— Alfred Decavel le , rattacheur, âgé de 27 ans,-
demeurant à Mouvaux, travai l lant pour l e compte 
do M M . J . \Yatine-Delaoutre, filateur, s'est coupé 
à l'avant-bras gauche en net toyant les cylindres de 
son métier , avec son couteau. M. le docteur Butruil-* 
le , lui a ordonné huit jours de repos. 

— U n ajusteur de l'atelier de construction de 
M M . Desplechin frères, s'est contusionné le coude 
gauche en soulevant son métier . M. le docteur Pie-
quet , qui a examiné l'ouvrier, Georges Caumarpin, 
âgé de 20 ans, demeurant rue de Naplés , lui a ordon
né s ix jours de repos. 

PREVOYANTS D E L'AVENIR (Société s civie» da 
retraites). — Le* Imi-vux de la 127e section informent ha 
sociétaires que la m e t t e de janvier aura lieu comme d'ha
bitude, dimanche 6 courant, de dix heures du matin à 
midi. Les fonds qui seront encaissés seront portés à an 
compte spécial et feront l'objet d'un remboursement aux 
intéressés, s'il est décidé définitivement que la société a 
pris fin. Dans le cas contraire, ils recevront leur destina
tion normale. Messieurs les receveurs et les sociétaires da 
bonne volonté qui voudraient nous aider à cette recette, 
sont priés d'être au poste i neuf heures trois quarts. — 
Les bureaux de la 127e section. 

ENTERREMENT D U V E N D R E D I 4 JANVIER. — 
M. Louis SwyngedasiVj 9 heures, egise Saint-Pierre, à 
Croix. 

A G E N D A S C O M M E R C I A U X pour 1901. — En 
vente à la librairie do Journal de Soubaix, 71 , Grands-
Rue . 

Demandez dans toutes les bonnes épiceries le 
CHOCOLAT N A D A U D , qual i té supérieure garantie . 

78419 
N E M A N G E Z que la beur 1 d'Oosteanr* la men

teur, te plus i n da tous tes beurras. Rue d a Bois , 13» 
et dépots. Frais , l e k i log , , 3 rr. 80 . Téléphone. Oa 
porte à domicile. 

C o m s t s n i e a U o B S 
ROUBAIX. — Chevaliers, de la Fourchette. — La 

Commission administrative des • Chevaliers de la Four
chette » prie ses membres de vouloir assister à la répéti-. 
tion générale qui aura lieu le samedi 5 courant, & neuf 
heures précises. Un punch sera offert aux sociétaires au 
siège de la société, cher Florhnond Lebrun, place du Tri-
chon, 9. 

ROUBAIX. — 1 Fanfare Delattre ». — A l'occasion des 
fêtes de l'an, la répétition du vendredi 4 courent est re
mise an vendredi 11 janvier, à neuf heures très précises, 

• Choral r« AIoaeM* ». — Dans son assemblée gé
nérale da 29 décembre dernier, la société chorale l'« A-
louette », a renouvelé son comité pour l'année 1901. Il se 
compose de la façon suivante : Eusrene Lefebvre, président; 
Louis Renard, vice-président ; Henri Desmarets, secré
taire ; Charles Dubar, trésorier ; Henri Pollet, Henri De-
cau, Amé Froment, Arthur Dubois et Georves Desbar-
bieux, Commissaires. — Répétition générale vendredi 4 
courant, i 9 heures. 

C R O I X 
PERSONNEL ENSEIGNANT. — M. Sailry. institu

teur à l'école du Centre, est nommé directeur d'école à 
Sailly lex-Lannoy. Il est remplace i Croix par M. Maurice 
Debeire, précédemment à Marcq-en-Baraul. 

P O U C E DES CABARETS. — Procès-verbal a été 
dressé à Jules Colier, né à Roubaix, le 19 novembre 1861, 
demeurant à Croix, pour infraction i l'article 6 de la loi 
du 17 juillet 1880, concernant l'ouverture des débits de 
boissons. 

W A S Q U E H A L 
POPULATION ETRANGERE. — Le nombre dan 

. étrangers résidant dans la commune au 31 décembre 1900 
est de 8.681, dont 9g Allemands, 2 Alsaciens, 2.492 Bel
ges, 3 Hollandais, 2 Suisses. 

L A N N O Y 
U N ACCIDENT D U TRAVAIL. — A U fabrique da 

couvertures de MM. A. Parant et fils, rue des Remparte, 
une piqûrière, Léome Thienry, âgée de 13 ans 1/2, demeu
rant! à Santy, s'est piquée aa doigt an travaillant à un U s e * 
M. le docteur Parmentier rai a prescrit un repos de cinq) 
jours. 

LE BANQUET A N N U E L DES GARDES-CHAMPE
TRES DU CANTON DE LANNOY. — LA NOMINA
TION DE LEUR « COLONEL ». — Hier, premier jeudf 
de l'année, les gardes-champêtres des communes du canton 
de Lannoy, fidèles à une coutume très ancienne, sa sont 
réunis à Lannoy. Trois d'entre eux, les gardes de Trersia, 
d'Anstaing et de Chéreng, s'étaient fait excuser. A neu* 
heures et demie du matin, ils se sont rendus aa nombre da 
treise au cabinet de M. Payen, juge de paix, a qui ils onfr 
nrésenté leurs voeux. M. le juge les a reçus avec bienveil
lance, et leur a adressé quelques paroles aimables. 

Les sardes sont ensuite allés successivement < étrennsr »' 
MM. Heepel, huissier ; Duchesne, greffier de la justice de 
paix ; Réant, brigadier de gendarmerie. 

A une heure de l'après-midi, un banquet fraternel les a 
réunis i I'B6tel-de-Ville. La plus franche camaraderie n'a 
cessé de régner pendant le repas. Au dessert, on a. celoa 
l'usage, procédé a l'élection du s Colonel » pour l'annéa 
1901. M. Poulain, de Omson, qui compte quarante-trois 
années de service, a été réélu à l'unanimité. Celui-ci, e n 
quelques mots, a remercié sas camarades, et M. Hespsl. 

farde d'Annappes, a félicité M. Tonnai, garde-champêtre 
e Toufflers, nouvellement promu, et lui a souhaité la 

bienvenue au nom de la corporation. Apres lui, M Les-
couffe, garde d'Hem, remercie M. Leclercq, garde retraité 
de Toufflers, d'avoir bien voulu être enoore de cette fêta 
et de l'avis unanime, M. Leclercq est nommé sur le champ 
« lieutenant-colonel », (nouveau grade). 

Enfin, M. Hespel, au nom de tons, remercie M. Du
chesne, greffier, d'avoir accepté de venir prendre le café, 
et il lui offre un bouquet ; plusieurs vivats sont chantés, 
la « Marsegillaise » est entonnée, on boit h la santé du 
c colonel • et chacun y va ensuite de sa petite chanson
nette. On se donne rendes-vous au tirage eu sort qui aura» 
lieu le 29 de ce mois, à Lannoy. 

IMPRIMERIE ALFRÏÔ1ÊB0UX "Î?*l5f* 
Spécialité rr A F F I C H E S , P r o s p e c t u s i bon marché. 

P r o g r a m m e s . — I n v i t a t i o n » — C o n v o c a t i o n - . 
» 

LILLE. — M. Vandamme, 131, rue Nationale, Lille, 
délivre gratuitement, à. ceux qui souffrent de maladies de 
la peau, vices du sang, dartres, eczémas, ulcères vari-
queux, plaies de mauvaise nature, humeurs froides, rhu
matismes, sciatique, douleurs, névralgies, anémie, jau
nisse, syphilis, un produit conroosé d'herbes et de plantes, 
qui guérit radicalement en quelques jours. Envoi par la 
poste contre 0.30 timbres. 78741—52290—13 ! 

EXPLOITS DE CAMBRIOLEURS 
et R o u b a i x . sat â. T o u r c o i n g ! 

ARRESTATION DES COUPABLES 
Deux* cambrioleurs qui avaient réussi depuis quel

ques jours à commettre des vols de bijoux et de t i s 
su* à Roubaix e t à Tourcoing, ont é té arrêtés dans* 
d'assez singulières conditions. 

Relatons d'abord le vol commis à Tourcoing : 

A T O U R C O I N G 
Dans la soirée de mardi, entre hui t heures e t huiti 

heures e t demie, alors que les gens de la maison 
é ta ient e n famille dans la cuisine, des malfaiteurs o n t 
enlevé à l'étalage du magasin de bijouterie e t da 
mercerie « A u bon marché», rue Cuvier, 6 1 , tvnu par 
M. Caby-Lamartinrère pour une somme de S à 6 0 0 
francs de marchandises consistant en montres en n i 
ckel , chaînes e t deux médaillons e n doublé e t argent 
ainsi qu'une quant i té de foulards e t fourrures . 

Pour commettre leur méfait , les voleurs avaient pra
tiqué dans un carreau de Tune des fenêtres, à l 'a i 
de, d'un diamant, u n e pet i te ouverture d'une dizaine 
de cent imètres . Ce n'est que mercredi matin>««e M . 
Martinière s'aperçut du vol . E n coupant la vi tre , u n 
des voleurs a certainement dû se blesser, car des tâ 
ches de sang ont é té relevées sur le châssis. Une fil
l e t t e de la rue Selférino, Palmyre Parent , e n r e g a 
gnant son domicile, a trouvé vers neuf heures e t de* 
mie , une fourrure ensanglantée . En apprenant le vol, 
elle s'empressa d'aller porter sa trouvail le à M. Mar-. 
t inière, qui reconnut ce t te fourrure, comme é t a n t aa 
marchandise. 

U n e plainte a é té portée par le marchand s u poli
ce;; de Roubaix e t de Tourcoing. 

A R O U B A I X 
Mercredi soir, vers sept heures, M. Emile Deja-

de , camionneur, âgé de 28 ans, qui demeure rue d n 
Fresnoy, 68 , remarqua, en passant rue de l'Ouest, 
deur individus d'allure suspecte, portant chacun» 
sur l'épaule un paquet . Intr igué, le camionneur les-
suivi t jusqu'à la rue de Rome et là, arrêta l'un des» 
deux qu'il conduis i t au bureau de police de la rue 
Saint-Vincent de Paul . L'autre prit la fuite. 

Mis en présence de M. Lâché, commissaire de poli
ce, l'individu déclara se nommer Edmond Creppian*, 
âgé de 2 9 ans, demeurant rue Desbonnets , 9 1 , ai 
Tourcoing. L e paquet qu'il portait , renfermait quatre» 
coupons de tissu. On le trouva, en outre, e n posses
sion de quatre montres, de hui t chaînes de montre , , 
d'une parure, se sept breloques en doublé, d'un porte- < 
monnaie, ainsi que d'un diamant de vitrier e t d'un» 
outi l , qui lui servaient , ainsi qu'il Fa déclaré, à for
cer les vitr ines des magasins de bijouterie. 

Pressé ds questions, ce malfaiteur déclara qna< 
f individu qui se trouvait en sa compagnie au momentTi 
où il a é t é arrêté, é ta i t un ouvrier rattacheur, Vie- < 
tor Langlais , âgé de 30 ans , demeurant rue du Riez;,. 
à Wasquebal . P e u de temps après, la police parvenait 
à le retrouver e t à l'arrêter. 

U n e perquisition fa i te , jeudi matin, au domici le-
de ces deux individus, n a donné aucun résultat . 
Toutefois, de l'enquête ouverte par M. Lâché, i F 
résulte que les t issus volés, qui ont u n s valeur de 80 ' 
francs, ont é té pris à l'étalage dn « Pala is des N o u 
v e a u t é s » , Grande-Rue. Quant aux bi joux, c 'était 
oeux qui avaient é t é volés an préjudice de M. Caby-
Lamartinière, excepté deux chaînes de montre env 
acier nickelé, d'une valeu de dix francs, qui ont étéV 
enlevées par Creppian, le vendredi 28 décembre, aV 
l 'étalage de M. Levy-Fribonrg, Grande-Rue, 18 . 

DERNIÈRE HEURE 
3'ÉDITI0N (De nos correspondants et\ 

par fil spécial. / 3'ÉDITION 
LA P R E S I D E N C E D E LA C H A M B R E 

LA C A N D I D A T U R E H R I 8 8 O N 
Paris , 3 janvier. — Aucune communication n'a é t é 

fai te à la pressa au sujet de la délibération dea délé
gués des groupes ministériels. Les quelques membres 
du comité de Salut public, qui se sont laissés appro
cher, ont répondu par des généralités , aux questions 
qu'on li HT posait . Il parait pourtant que la réunion 
avait une véritable importance. On aurait , en effet, 
•v i sé aux moyens d'assurer le succès de la candidatu
re Brisson, e t on en surs i t trouvé un que les auteurs 
prétendant infaillible. Quel es t ee moyen t Las mi
nistériels se gardent bien de le dire. Peut-être s"sgit-
il de s'autoriser d'un précédent qui eut Keu, en 1848, 
pour déposer e t faire voter, sous forme de motion d'or
dre, ht substitution du scrutin public au scrutin se
cret. 

Ajoutons que, dans la soirée, o n certain nombre 
de délégués , parmi lesquels MM. Doumergpe et 

flarrien, qni en avaient reçu mandat de leurs collè-
g a e s , . s e sont rendus chez M . Brisson, soit disant 
four rai offrir officiellement la candidature ; ce qui 
sais i t une snperfétation parce que la candidature 
Brisson a Brisson lui-même pour auteur, mais , en 
réal i té , pour lui soumettre la procédure à laquelle 
la réunion s'est arrêtée. U. Brisson a reçu l'smbas-
aade, rentret ien a duré prse dSsas heure. 

L E D S P A R T L ' A M B A S S A D E U R D * R U S S I E 
, - A P A R U 

Paria , 8 janvier. — L s «.Siècle», organe ministé
riel, qui a souveat la primeur des informations ofn-
l iwtsin, publiera demain là nouvel le sUivante.qai 
sera très commentée : < Nous croyons pouvoir an-

r, dit- i l , que M . Oorousoff, ambassadeur da 

Bftssie à Paris , partira prochainement en congé illi
mi té ». 

L E S S O I X A N T E J O U R S D ' A R R E T S 
D U C O M M A N D A N T C U I G N E T 

Paris , 3 janvier. — L a « Libre Parole » dira demain 
au sujet de la notification officielle d s 60 jours d'ar
rêts de forteresse, qui a é t é faite an commandant 
Cuignet: ' 

1 Cette nouâcation a été faite dans des conditions ab
solument irrégWières. La pli a'était^sas cacheté. Les 
motifs ds la punition as sont pas formulés, ni la date dn 
commenosmen^de la punition, ni celle de son expiration, 

^ne sont indiquées, comme l'exige formellement le règle-
"ment ds 1893, SUT le servies intérieur. 

» Ls commandant Cuignet subit la peine dans toute sa 
rigueur. La pièce dans laquelle !T est enfermé est précédéa 
de dsax pertes épaisses, soigneusement cadenassées. Elles 
as peuvent être ouvertes que par l'adjudant de service 
qui en a les clefs. Po #r plus de sûreté, on a placé, devant 
û premfsrs des pertes, «ne sentinelle armés. 

• Ls commandant Caignet n'est autorisé qu'à une heurs 
ds promenade par jour. (Jatte promenade a lieu sur uns 
bande da terrain ayant à Mine ans huitaine de mètres da 
largeur, et expose à toutes las intempéries. Cet abomi
nable traitement n'est pas seulement aune intente mufle
rie. Il est absolument contraire aux règlements et ans 
usages militaires, qui n'ont jamais fixé qu'un officier aux 
arrêts de forteresse serait soumis à de pareilles vexations 
et à de si ignobles humiliations. Il est d'autant nlus odieux 
et grotasque qu'on a demandé au commandant aa parois 
d'honneur de ne pas chercher à s'échapper. 

» A la elanté, à Fresnes, les prévenus dss délita ou das 
siimss les plus meustrueux, ne subissent pas un traits-
ment, aussi ignominieux au point ds vus moral, aussi dé
primant au point de vue matériel. 

1» L'armée sa souvisadia. Ella la comparera ha égards 

témoignés au traître Dreyfus, témoignés à la prison de 
Rennes, et les lunchs lu Champagne tolérés s M. Pic-
quart, pendant son incarcération au Cherche Midi. > 

L E S P A L M E S A C A D E M I Q U E S 

Paris , 3 janvier. — On nous assure que les nomina
tions d'officiers de l'instruction publique e t d'acadé
mie, accordées à l'occasion du 1er janvier, ne paraî
tront que vers la fin de février. El les seront précé
dées, dans l s courant d n présent mois, d'an mouve
ment auquel o n t donaé lieu les propositions faites 
au t i tre de l'Exposition. 

M O R T D U V I C E - A M I R A L V E R O N 
Paria, 8 janvier. — Le vioe-amiral Vérgn, ancien 

sénateur d'Ile-et-Vilaine, e s t mort aujourd'hui pres
que subitement, en son domicile, à Paris . L'amiral 
Véron a représenté aa Sénat le département d'Ile-
et-Vilaine de 1885 à 1887. 1 
M. J O N N A R T D A N S L E M I D I D E LA F R A N C E 

Alger, S janvier. — Le gouverneur général de l'Al
gérie e t Mme Jonnart, sont part is , aujourd'hui, par 
te paquebot (Général Chanxy». M. Jonnart se râsd 
dans le midi de la France pour régler quelques affaires 
personnelles; son absence durera une dixame de jours. 

, D A N 8 L ' E X T E E M E - S U D A L G E R I E N 

Alger , 3 janvier. — L e général Servière, comman
dant la division d'Alger, v ient de partir pour l'ex-
tcême-sud, avec mission, dit-on officiellement, de pro
céder à la relève des garnisons dans les oasis saha
riennes, e t d'organiser un ou plusieurs postes au 
Touat qu'il a déjà parcourus l'été dernier. 

LES ÉVÉNEMENTS DE OHINE 
L A R U S S I E E T L E J A P O N 

Francfort-sur-le-Mein, 3 janvier. — L a • Gaxetta 
de Francfort » apprend que M. d l n v o l s k y , ministre de 
Russie à Tokio, a eu de fréquents entret iens ses 
temps derniers, avec le marquis I t o , président dn 
conseil des ministres du Japon, e t el le e a conclut que 
la Russie et le Japon cherchent à s entendra aux les 
questions.de l a Mandchourie et do la Corée. 

L i GUERRE DANS LE SUD DE L'AFRIQUE 
L ' I N V A S I O N D U C A P 

Londres, 3 janvier. — La t Westminster Gazet
te » est ime à dix mil le , au moins , le nombre des 
Boers qui ont envahi la colonie du Cap. 

Les journaux du soir publient un té légramme du 
Cap, 3 janvier, d isant qu'un engagement a eu Ueo 
à 80 milles an nord d s Maggersfontein, localité s i 
t u é e an sud-ouest da Graff-Reinet. 

U n e dépêche de Carnarvon, S janvier, porto que 
des fermiers, arrivas daas c e t t e vi l le , annoncent que 
les Boers voyagent s a deux colonnes, avec des ftan-
queure, balayant t o u t devant eux, e t réquisitionnant 
tous les vivres possibles. 

L a ligne té légraphique a é t é gravement endomma
gée . A un certain point, où lea Boers ont campé, i l s 
ont détrui t 16 poteaux du télégraphe. 

On mande du Cap que les autorités prennent lea 
mesures nécessaires pour faire face à toutes las éven
t e al i tés . 

On se dispose à transférer les prisonniers dn camp 
dé Green-Point , e t de Simonstuwn, sur des trans
ports. U n de ces camps a déjà é té évacué. Les pri
sonniers d'un autre camp o n t déjà fait leurs paquets . 

L'affolement est si grand que les, principes com
pagnies commerciales offrent d'organiser leur par-
sonnet, e n compagnies de milice Elles demandent l a 
suppression des journaux favorables aux Boers e t ta 
proclamation de Pétat de siège général. 

U N D I N E R E N L ' H O N N E U R D E 
L O R D R O B E R T S A L O N D R E S 

Londres, 3 janvier. — L a ministre de la goerrs , 
Lord Broddrick, a donné, oe soir, un dîner en l'hon
neur de Lord Roberts L e prince de Galles y aaaia-
tait , ainsi que le duc da Oonnaught , l e duc da Cam
bridge, lord Wolseley, M. Chamberlain, e tc . , e tc . , e to . 

L'accueil fait au généralissime, par la population, 
a é té presque froid, si l'on se rappelle celui qui a sa
lué la prise de Mafeking, on même le retour des vo 
lontaires. I l semble que lo chauvinisme anglais com
mence, enfin, à ouvrir lea yeux , et fasse de pénibles 
réflexions. Les colporteurs ont fait très peut d'affaires 
aujourd'hui t c'est là v n symptôme significatif. 

C O T O N S A H G K I C A I M I 
New-York, 3 Janvier. Cotons. — Oinertura 

soutenue. — Baisas de l i pointa sur janvier, uni iu> 
changé. 

New-Vor' , jeudi 3 janvier 1901. 
C o u r e d e H A i u r e 

TERME 

Janvier... 1901 
Février 
eUri 1 , ' 1 

ATTU 
Mai „. 
Juin 
J s i l l e t . . . . . . . . 
Août 
Septaxbre.... 

Novembre.... 
Bsosmore . . . . 

NEW TORt 

eejour 

9.71 
9.85 
P.39 
9.47 
9.47 

9i38 
9.07 
8.S3 
8.18 

— 
* 

précédente 

9.78 
9.64 
9.61 
9.57 
9 K 
9.5» 
9 4 8 
9.17 
8.58 
8.14 

— 
— 

NKW-OBLKAHS 

etioar 

9.45 
9.41 
9.40 
9.39 
9.38 
9.36 
9.35 
8.84 
8 94 
7.88 

— 

précédante 

9.5* • 
9.48 
9 47 
9.45 
9.44 
9.43 
9.41 
8.90 
8.34 
7.94 

,.. 
— 

I l E C E I T E M CIMim U v m U l 
| » o r u o « Etats-Unis . . M . 0 0 0 balles 4 3 . 0 0 0 balles» 

de l'intérieur. U.OO» s 18.000 > 

B u l l e t i n météoro lossajue . 
ROUBAIX, jeudi 3Janvier 1901. ' 

S heures soir, 4" au-dessus ds séro. — 775, basa lempa, 
S heures soir, 4* aa dessus de séro. — 776, basa temps* 
9 heures soir, 3" sa-dsasas da séro. — 775, basa tamisa* 

Veedradi 4 janvier 1901. , 
Minuit, 1/3° au-dessus ds séro. — 777, beau temps. I 
S i . matin, 1/9* au dessous ds séro. — 777, beau tampe{< 

U PETITE FlUILLE CATHHIS4K 
s L a P e t i t s Feui l le •Catholiqos s e s t distribués^ 

Satn i t sment chaque semaine, dans toutes las aisiisava») 
r la vi l le de Roubaix . .- ! 
Les catholiques qui constateraient des irrégulariséJK 

dans oet te distribution sont priés d'en informée pa*> 
écrit l e gérant M. I . Duqusnns , 7 1 , Grande-Bm», J 
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